
 

COMMUNIQUÉ DE PRESSE  

Emmanuel Macron inaugure l’Office français de la biodiversité à 

Chamonix ! 
 

L’Office français de la biodiversité (OFB) est né le 1er janvier 2020 de la fusion de l’Agence française pour 
la biodiversité AFB) et de l’Office national de la chasse et de la faune sauvage (ONCFS). 

Cette création intervient après une petite année de gestation menée au pas de charge et dans la 
douleur : burn / bore out, instances de concertation non respectées, agent.e.s aux compétences niées, 
savoir-faire démantelés, pôles nationaux humiliés ! 

Alors que la mise en place de l’OFB se fait dans la précipitation et l’incompréhension, 
l’OFB organise en toute hâte un séminaire de lancement institutionnel à Chamonix, 
bien connu pour être un lieu central, populaire et particulièrement adapté en cette 
période de vacances d’hiver pour maitriser les coûts ! 

Un séminaire de lancement … prétexte à un déplacement des ministres et du Président 
de la République! 

Un office aux grandes ambitions politiques affichées et que le Président de la République aura à cœur de 
rappeler mais malheureusement sans moyens à la hauteur des ambitions. Une Ferrari avec un moteur 
de 2 CV ! 

 Un budget notoirement insuffisant pour développer l’ensemble des missions confiées par la Loi à 
l’OFB dont certaines sont nouvelles (mobilisation citoyenne…); 

 Des effectifs qui fondent plus vite que les glaciers ! 

o Entre 2012 et 2019, l’ONCFS a été vidé de 14 % de ses effectifs;  

o 30 % des services départementaux sont en sous effectifs… Ce sont parfois moins de 10 
agents qui surveillent les milieux aquatiques et les espaces terrestres de tout un 
département ; 

o 300 emplois manquants dans les parcs marins ; rien ne sert de créer des aires marines 
protégées si elles restent des coquilles vides ! 

Si en cette année 2020 de création, l’OFB a échappé à des réductions d’effectifs grâce à la forte 
mobilisation de ses personnels, de nouvelles coupes sont envisagées dès 2021 (60 postes seront 
supprimés en 2 ans). 



Le Sne-FSU dénonce le décalage entre les discours et la réalité : 

Sur les moyens en baisse dévolus à l’eau et à la biodiversité : OFB, certes mais aussi 

dans les services de l’Etat sur le terrain, dans les agences de l’eau et dans les parcs 

nationaux exsangues ;  

Un affaiblissement continu de la réglementation avec des régressions 

environnementales qui s’accumulent : débit réservé, cartographie des cours d’eau 

(pesticides), dérogation aux normes, etc 

 

Bien au-delà d’une politique publique, l’environnement est un service et ce service 

public de l’environnement doit être fort pour répondre aux urgences écologiques et 

sociales. 

Le Sne-FSU dénonce le détournement de l’argent issu de la facture d’eau à des fins de 

propagande présidentielle en ces temps de campagne des élections municipales sur 

fond d’écologie politique. 
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